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Bonjour  
 
L'imitation est mal vue. La plupart du temps. Mais parfois, il faut aussi reprendre une idée parce 
qu'elle est tout simplement excellente et parce qu'il ne s'agit pas d'argent, mais de faire quelque 
chose de bien. Hans Schmid, entrepreneur d'Ebikon, a fait construire une école secondaire au Kenya 
et y a ajouté des dortoirs pour les filles en 2021. Aujourd'hui, deux tiers des nouveaux élèves de cette 
école secondaire sont des jeunes femmes.  Nous retrouvons une thématique similaire dans notre 
projet au Maroc : "Rise up Girls". Nous en parlerons plus en détail dans le prochain numéro.  
 
Dans cette newsletter, vous trouverez également des informations sur l'état actuel du projet de 
planning familial au Nigeria et sur la stratégie élargie de Cheira. Vous trouverez également un 
entretien avec Renate Dendorfer-Ditges, l'ambassadrice de zone de l'initiative "Empowering Girls" de 
Shekhar Mehta. Enfin, vous trouverez des conseils sur la manière de générer des dons en faisant 
preuve de créativité. 
  
Au nom de tout le comité, je vous souhaite un bon départ dans une nouvelle année pleine de 
bonheur.  
 
Judith Lauber 
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Au Kenya, l'entrepreneur Hans Schmid de Lucerne a fait construire un dortoir pour les filles à côté 
d'une école secondaire. Cela a eu pour conséquence que les parents ont envoyé leurs filles dans le 
secondaire parce qu'elles y étaient en sécurité. Deux tiers des élèves du secondaire étaient des 
filles lors de la dernière rentrée scolaire. La sécurité à l'école et sur le chemin de l'école est l'un des 
facteurs clés de l'accès des filles à l'enseignement supérieur. 
 

 

 
1) "La perspective d'un logement protégé a incité des parents à envoyer leurs filles à 
l'école secondaire".  
 
Non, cette phrase n'est pas tirée d'un rapport d'une ONG qui fait de l'aide au développement en 
Afrique. Elle provient d'une brochure d'entreprise d'une société de construction et d'immobilier. On 
met souvent de côté de tels cahiers de relations publiques (p. 26 et suivantes) sans les regarder, mais 



cette fois-ci, j'ai accroché en les feuilletant : Deux jeunes filles du Kenya rayonnent de bonheur, et 
l'on découvre bientôt que Hans Schmid, fondateur de l'actuel groupe Schmid à Ebikon près de 
Lucerne, a développé et réalisé un projet grandiose avec sa fondation d'entreprise : une école 
secondaire pour tous et un dortoir pour les filles.  
 
Les filles arrivent 
Ce qui m'a le plus intéressé, c'est le paragraphe "Les filles arrivent".  
"Si une cinquantaine de filles et de garçons sont entrés en classe secondaire en 2018, ils étaient déjà 
105 l'année suivante. Pour la rentrée 2021, 180 enfants ont demandé une place en première classe 
secondaire. Avec désormais environ 500 élèves, l'école secondaire de Garashi devient assez étroite. 
Parmi ces 180 nouveaux enfants qui entrent à l'école secondaire, près des deux tiers sont des filles, 
une proportion plus élevée que d'habitude. Manifestement, la perspective d'un logement protégé au 
dortoir a incité bien plus de parents à envoyer leurs filles à l'école secondaire après la fin de l'école 
primaire. Ainsi, le dortoir de 'Mister Hans', comme Hans Schmid est respectueusement appelé à 
Garashi, ne garantit pas seulement une plus grande sécurité pour les filles. Il augmente 
manifestement leurs chances d'accéder à l'éducation, ce qui ne sera jamais assez apprécié en Afrique 
en général et dans des coins reculés comme Garashi en particulier". 
 
L'accès à l'enseignement secondaire est essentiel 
Le projet montre que les filles sont souvent tenues à l'écart de l'enseignement secondaire non 
seulement pour des raisons culturelles, mais aussi pour des raisons de sécurité. Ce fait est souvent 
sous-estimé. Pourtant, c'est justement l'achèvement du deuxième niveau d'éducation qui est central 
pour les filles afin de progresser dans la vie, de devenir indépendantes, d'éviter un mariage d'enfant 
ou une grossesse adolescente. Dans le monde entier, plus de 90 % des filles peuvent aujourd'hui 
fréquenter l'école primaire (du moins avant Corona), le problème réside dans le passage au niveau 
secondaire, qui leur est encore refusé dans de nombreux endroits.  
 
Durable et bon marché  
La construction du dortoir a duré neuf mois et a coûté 105 000 francs suisses. Et maintenant, il 
permet à de nombreuses cohortes de filles d'accéder à l'école secondaire. Cela signifie un très bon 
rapport coût-efficacité, c'est un projet avec une énorme durabilité. L'accord passé avec l'État kenyan 
prévoyait que celui-ci mette le terrain à disposition et que l'investisseur ou la fondation d'entreprises 
Schmid construise et finance l'école et en devienne propriétaire une fois celle-ci terminée. Ce dernier 
équipe l'école et l'exploite à ses propres frais. "En revanche, l'État ne met jusqu'à présent aucun 
argent à disposition pour l'entretien et les réparations", explique Hans Schmid, "de sorte que notre 
fondation d'entreprises s'en charge volontairement jusqu'à aujourd'hui, y compris les frais de 
personnel nécessaires à cet effet". Il s'agit là d'une remarque décisive de Hans Schmid, car de 
nombreux bons projets échouent à cause de l'entretien. On remet un objet à la population locale et 
on s'attaque au projet suivant parce que le précédent est soi-disant terminé. Comme le montre 
l'exemple de cette école, le succès réside aussi dans l'encadrement durable. C'est précisément ce qui 
en vaut la peine. Financièrement et idéalement. 
Mais Hans Schmid va encore plus loin. Non seulement il continue à payer le concierge, mais il 
encourage aussi les élèves doués en sponsorisant chaque année une bourse d'études supérieures 
pour le primus ou la prima du baccalauréat. Cela motive et ouvre des perspectives. Un projet 
vraiment global qui peut être considéré comme un exemple. 
 
Bien sûr, Hans Schmid a lui aussi dû payer la "taxe d'apprentissage". Tout ne s'est pas toujours 
déroulé sans accroc. Il a fallu amener l'électricité et l'eau jusqu'au terrain, trouver une équipe de 
planification et de réalisation. Il fallait des spécialistes et surtout des personnes de confiance pour 
veiller à ce que tout se passe bien sur place. Ce n'est qu'ainsi que le projet a pu être mené à bien. 
"Mais les yeux brillants lors de l'inauguration", dit Hans Schmid, "ont tout compensé".  
 
 



 
 
I have a dream!- Construisons des dortoirs. 
L'idée qu'avec environ 100 000 francs, on puisse permettre à de nombreuses cohortes de jeunes 
filles d'accéder à l'école secondaire alimente mon imagination. Cinq à dix clubs pourraient s'unir pour 
lancer un tel projet dans un autre endroit ! Qui participe ?  
 

 
 

 
 

Le Nigeria est le pays le plus peuplé d'Afrique avec actuellement 200 millions d'habitants. Si 
aucune mesure n'est prise, il y en aura environ le double en 2050, avec toutes les conséquences 
que cela implique pour les familles, pour l'État, pour le climat et pour la consommation des 
ressources. C'est la deuxième fois que RMCH est invité à soumettre une note conceptuelle à la TRF 
et à présenter une demande détaillée pour une subvention de 2 millions. Trois autres concurrents 
ont reçu la même invitation. Croisons les doigts pour que le développement du système de santé 
et le planning familial puissent progresser au Nigeria. 
 

 
 

2) Programs of Scale - RMCH international pose sa candidature pour une subvention de 2 
millions de dollars de la Fondation Rotary avec son projet de planning familial au Nigeria. 
 
Les programmes d'envergure sont des actions de grande envergure financées par le Rotary. Il s'agit 
de programmes basés sur des données probantes qui ont déjà fait leurs preuves. Selon le Rotary, la 
mise à l'échelle de programmes éprouvés profite à davantage de personnes et favorise le 
développement de stratégies et d'actions durables. Les Rotariens disposent ainsi de plus de 
ressources pour mettre en œuvre des programmes plus importants et plus efficaces dans les 
domaines d'action prioritaires de la Fondation Rotary.  



Chaque année, une subvention pour un programme d'envergure d'un montant de 2 millions de 
dollars est attribuée dans le cadre d'un appel d'offres du Fonds mondial de la Fondation. Ce montant 
est versé sur une période de trois à cinq ans et est attribué à un programme de club ou de district 
ayant déjà fait ses preuves et présentant un potentiel de croissance. Les programmes à l'échelle ont 
une procédure de candidature en deux étapes qui dure de 9 à 11 mois. Si une subvention PoS est 
approuvée, les Rotariens doivent être prêts à travailler avec la Fondation pendant cinq à sept ans.   
 
La première de ces subventions a été attribuée à une action visant à débarrasser le Zimbabwe du 
paludisme. Le projet de planification familiale du Nigeria s'est classé parmi les meilleurs projets et a 
maintenant été invité à postuler à nouveau. C'est un grand honneur pour les initiatrices et initiateurs 
de RMCH International. Notre section s'est engagée à faire également un don de 5000 francs si la 
subvention est acceptée. Il s'agit maintenant de croiser les doigts, car cette subvention serait une 
grande chance de faire avancer le projet de santé et d'éducation déjà lancé avec succès, dans le but 
non seulement de promouvoir la santé de la mère et de l'enfant dans le pays le plus peuplé 
d'Afrique, mais aussi de faire ainsi baisser le taux de natalité et d'améliorer la qualité de vie des 
familles.  
   

 
 

 
 
 



Jusqu'à présent, l'association Cheira s'est concentrée sur la réalisation de missions chirurgicales 
afin de permettre aux enfants et aux jeunes de bénéficier d'interventions spécialisées qu'ils 
n'auraient pas pu obtenir pour des raisons financières ou d'offre. Grâce au grand intérêt manifesté 
par les médecins locaux et le personnel spécialisé motivé, Cheira a décidé que la transmission des 
connaissances et la formation pratique constituaient une approche importante et durable qu'elle 
souhaitait poursuivre. Un concept d'éducation pour les jeunes femmes a déjà été développé avec 
les responsables locaux de l'hôpital Herona Village, en Ouganda. 

 
3. CHEIRA | Swiss Humanitarian Surgery avec une stratégie élargie   
 
Jusqu'à présent, Cheira était surtout axée sur les interventions chirurgicales. "Désormais", écrit la 
cofondatrice Astrid Bergundthal, "nous avons adapté la stratégie afin d'avoir une assise plus large et 
de pouvoir nous engager également dans l'enseignement et la transmission des connaissances".  
L'association se concentre sur la réalisation de missions chirurgicales afin de permettre aux enfants 
et aux jeunes de bénéficier d'interventions spécialisées auxquelles ils n'ont pas accès pour des 
raisons financières ou d'offre. 
Grâce au grand intérêt manifesté par les médecins locaux et le personnel spécialisé motivé, Cheira a 
décidé que la transmission des connaissances et la formation pratique constituaient une approche 
importante et durable que nous souhaitons poursuivre. Un concept d'éducation pour les jeunes 
femmes a déjà été développé avec les responsables locaux de l'hôpital Herona Village, en Ouganda. 
Celui-ci gère 2.200 visites de patients par mois et dispose d'un service de 50 lits, d'un laboratoire 
entièrement agréé et d'une pharmacie bien équipée. Le travail est soutenu par une équipe de 
professionnels ougandais, et les soins seront améliorés par le développement ciblé de services 
spécialement destinés aux jeunes.  
L'engagement en faveur du Herona Village Hospital se fait à deux niveaux : D'une part, la formation 
de personnel spécialisé est encouragée : 
 
- Enseignement de chirurgiens locaux ayant reçu une formation minimale 
- formation de sages-femmes 
- Formation des Health workers dans les villages. 
D'autre part, l'hôpital a besoin de toute urgence d'une meilleure infrastructure pour pouvoir 
pratiquer à long terme la chirurgie spécialisée. C'est là que nous souhaitons offrir notre soutien. 
Astrid Bergundthal se fera un plaisir de vous renseigner. abergundthal@bluewin.ch  
 

mailto:abergundthal@bluewin.ch


 
 

 
 

Renate Dendorfer-Ditges est l'ambassadrice des initiatives du président mondial du Rotary pour 
l'année 2021/22 : Empowering Girls. Cette initiative se concentre sur les actions de club qui 
peuvent apporter des changements positifs dans la vie des filles. 
Le rôle d'une ambassadrice est de communiquer avec les clubs, les districts et les coordinateurs 
régionaux, d'attirer l'attention des clubs et des districts sur les ressources et de les encourager à 
mettre en œuvre des actions. RMCH Suisse-Liechtenstein les soutient dans cet engagement. 
 

 
 
 

4. ambassadrice "Empowering Girls" Renate Dendorfer-Ditges 



   
1. Renate, tu as été nommée ambassadrice de la campagne internationale "Empowering 

Girls" par le président mondial Shekhar Mehta. Qu'est-ce que cela signifie concrètement 
pour nous? 

Empowering Girls est l'une des trois initiatives présidentielles de l'année rotarienne 2021/22, centrée 
sur les actions de club susceptibles d'apporter des changements positifs dans la vie des jeunes filles. 
Chaque membre du conseil d'administration 2021/2022, donc notre directeur du Rotary Urs Klemm, 
est un porte-parole de cette initiative. Les directeurs du Rotary peuvent se faire aider par des 
ambassadeurs (appelés Ambassadors) pour mener à bien leurs missions. Je suis ambassadeur de 
l'initiative Empowering Girls pour les zones 15/16 (Allemagne, Suisse, Liechtenstein). 
  
Le rôle d'un ambassadeur est de communiquer avec les clubs, les districts et les coordinateurs 
régionaux, de signaler les ressources aux clubs et aux districts et de les encourager à mettre en place 
des actions. 
   

2. comment la campagne est-elle organisée au niveau international? 
 

 Comme je l'ai déjà dit, il y a des ambassadeurs par zone pour cette initiative et les directeurs du 
Rotary sont responsables de la mise en œuvre de cette initiative dans leur zone. Notre directeur du 
Rotary, Urs Klemm, organise tous les deux à trois mois des réunions en ligne avec les coordinateurs 
régionaux et les ambassadeurs compétents afin de mettre les initiatives en réseau, d'assurer les 
échanges et de se faire informer des progrès et des projets. 
De plus, les Ambassadors' Quarterly Meetings permettent aux Ambassadors du monde entier 
d'échanger des informations. Les projets y sont discutés, notre président du Rotary Shekhar Mehta 
fait part de ses idées et définit d'autres étapes d'action. Cet échange international est 
particulièrement précieux, car il permet de trouver des coopérations pour des projets, ainsi que des 
idées pour la mise en œuvre de l'initiative dans sa propre zone.  
  
De plus, il existe un matériel vraiment bon et complet pour les ambassadeurs, mais aussi pour 
chaque Rotary club sur le web sous "My Rotary", que l'on peut trouver sous 
https://my.rotary.org/de/news-media/office-president/presidential-initiatives. On y trouve 
également une description de la manière dont les actions en rapport avec l'autonomisation des filles 
peuvent être rendues publiques via le Rotary Showcase. 
   

3. que peut-on dire aujourd'hui sur le statut de l'initiative ? Y a-t-il des premières annonces 
de succès? 
 

 Le statut de la campagne varie selon les régions, car les défis auxquels sont confrontées les filles 
varient considérablement d'une partie du monde à l'autre. Par exemple, alors que les filles en Asie du 
Sud souffrent d'insuffisance pondérale et que les mutilations génitales sont toujours pratiquées dans 
des pays comme l'Égypte, l'Éthiopie ou l'Indonésie, 60 millions de filles dans le monde n'ont pas 
accès à l'éducation primaire parce que les écoles ne répondent pas aux besoins des filles en matière 
de sécurité, d'hygiène et d'assainissement, dans les pays de mes zones 15/16, il s'agit davantage de 
protéger les femmes et les filles contre la violence domestique, d'augmenter l'attractivité des filières 
STEM pour les filles et de créer un environnement social pour les jeunes femmes qui souhaitent 
concilier travail et enfants de manière égale. Mais des thèmes tels que le mariage d'enfants, la 
grossesse à l'adolescence (de 15 à 19 ans) et la traite des filles ou des femmes nous préoccupent 
également dans cette région, notamment en raison de la proportion croissante de citoyens étrangers 
et de migrants. 
Les premiers succès ont été enregistrés : À l'occasion de la Journée internationale de la fillette, le 11 
octobre 2021, le Rotary International a honoré six de ses membres en les nommant championnes de 
l'autonomisation des filles. Un groupe de travail s'est formé dans ma zone et nous sommes en train 
d'organiser un site web au niveau européen. J'ai également donné plusieurs conférences sur ce 



thème dans les districts et les Rotary clubs, ce qui a certainement stimulé la discussion sur ce sujet. 
Nous prévoyons d'autres actions pour le second semestre de l'année rotarienne en cours. 
  
      4. Que pouvons-nous faire en tant qu'Amicale d'action pour soutenir la campagne? 
 
L'Amicale d'action du Rotary pour la santé génésique, maternelle et infantile peut être un partenaire 
de coopération idéal pour cette initiative et nos efforts. Outre la possibilité de présenter l'initiative 
sur le site web du RMCH, nous pourrions échanger des idées sur des projets communs. Nous 
prévoyons d'organiser un événement au printemps - que ce soit en ligne ou en présentiel, cela 
dépendra de la situation de Corona à ce moment-là, dans laquelle nous pourrions impliquer RMCH. 
Mettons nos idées en commun et organisons un brainstorming pour d'autres activités. Je me ferai un 
plaisir de l'organiser rapidement. Je serais très heureux de collaborer avec RMCH et de faire avancer 
les choses avec engagement. 
 
 

   
 
 

Dafür können Sie konkret spenden und investieren: 

 

Bitte an die ROTARY STIFTUNG SCHWEIZ (RSS) einzahlen mit Vermerk für welches Projekt 

- Mädchenprojekte generell 

- Cheira - Medizinische Versorgung in Afrika 

- Flüchtlingskinder in Syrien 

- Mädchen-Internate in Marokko 



Spenden sind willkommen -   lichen Dank! 

  

Wer einen Beitrag an unsere Projekte leisten möchte, kann diesen an die Rotary 

Wohltätigkeitsstiftung Schweiz, RSS, mit einem Vermerk für das bedachte Projekt 

überweisen.  

  

Rotary D 1980 Wohltätigkeitsstiftung Schweiz, c/o Hehlen Treuhand AG, Hauptstrasse 8, 

Postfach 929, 4153 Reinach 1 

mit dem Vermerk, für welches Projekt Sie spenden möchten 

 

IBAN CHF: CH96 0023 3233 2150 8101 D  

 

https://rfpd.us18.list-manage.com/track/click?u=9b163a4b6a075595e515e869c&id=0cc480e530&e=80747fe195

